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Millau Raid au Cap Nord:
pari réussi pour Gilles Bargoin

Millau C’est le jour J pour l’ouverture
de l’espace commercial Capelle
■ Millau ❘ P. 2

■ Millau ❘ P. 3

■ Handicapé, Gilles Bargoin a participé en août au 17e raid Paris-Cap-Nord. De retour dans la cité gantière, il raconte cette aventure hors du commun.  V. D.

Aujourd'hui

Chauffage : la facture
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Dans la région, environ 100000 foyers sont lourdement impactés. ■ Région
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Volkswagen :
un tricheur
sous le capot

■ Le géant allemand a équipé 11 millions de “diesels”
d’un logiciel truquant les tests antipollution. Photo AFP
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Les Bleus attendus
par les Roumains

Réfugiés
L’Europe “s’unit”
sur le partage
des migrants

■ Un accord a été trouvé au forceps pour la
relocalisation de 120000 personnes. Photo AFP



C
e fut fatiguant, je ne vais pas
le nier, d’autant qu’il a fallu
réparer à un moment mon
fauteuil électrique parce que

les commandes ne fonctionnaient
plus. On a fait ça avec les moyens
du bord mais je ne regrette rien: ce
rallye valait vraiment le coup ». La
semaine dernière, Gilles Bargoin
était de retour à Millau, une ville où
il a vécu une vingtaine d’années et
qui vient de lui permettre de vivre
son rêve.

Accidenté de la route et souffrant
d’une tétraplégie incomplète, cet in-
formaticien au moral d’acier a parti-
cipé durant tout le mois d’août à la
17e édition du raid photo Pa-
ris-Cap-Nord, un rallye “automobile”
ouvert à tous et organisé en grande
partie sur des pistes scandinaves su-
blimées l’été par le fameux soleil de
minuit. Parti à bord d’un “Sprinter”
bleu, un fourgon customisé par ses
soins (photo ci-contre), Gilles Bar-
goin a tenu le volant pendant près de
14 000 km grâce à un poste de
conduite adapté (deux manettes
remplacent les pédales traditionnel-
les). Du château de Vincennes jus-
qu’aux grands lacs norvégiens, en
passant par le Benelux et le Dane-
mark, il en a pris plein les yeux pen-
dant cinq semaines. «J’ai découvert
des paysages magnifiques. Des pay-
sages qui méritent d’être vus au
moins une fois dans sa vie», racon-
te-t-il avec beaucoup d’émotion.

«Sans Amélie,
je n’aurais pas pu vivre
ce rêve jusqu’au bout »
Gilles Bargoin

Grand brûleur d’asphalte qu’il est, ce
Millavois de cœur n’aurait jamais pu
relever ce pari fou sans l’aide d’Amé-
lie, une amie qui travaille en tant
qu’éducatrice spécialisée sur Paris.
« Elle a été ma copilote. Elle s’est
chargée de gérer l’itinéraire, de te-
nir le road-book qui avait été confié

à tous les équipages (ndlr, une tren-
taine) et m’a été d’une grande aide
dans les gestes de la vie quotidien-
ne, je pense à la toilette, à l’installa-
tion sur le lit... Le handicap n’est
pas un obstacle à la vie, c’est ce que
j’ai voulu essayer de démontrer en
m’inscrivant sur cette épreuve mais
sans Amélie, et sans l’aide financiè-
re de certains sponsors (ndlr, la mai-
rie de Millau et le PNR des grands
causses), cette aventure-là n’aurait
pas été possible ».

Bien que rythmée par des points de
contrôle journaliers et des “défis”
photographiques à respecter, cha-
que étape du raid avait le mérite d’of-
frir une grande autonomie aux parti-
cipants. «Ce n’était pas la course,
dit-il, rien n’était chronométré. C’est
cet esprit qui m’a plu». Le soir ve-
nu, lui et Amélie se cherchaient un
camping, manière de reprendre des

forces et de bivouaquer autour d’un
feu avec les autres équipages.
«C’étaient des moments vraiment
sympas, de repos, car je n’ai pas
pour habitude de rouler 400 km par
jour, surtout sur de la piste caillou-
teuse. Ça permettait aussi de faire
reposer le camion qui a d’ailleurs te-
nu jusqu’au bout. On n’a pas eu un
seul gros pépin au niveau mécani-
que», sourit Gilles.

S’il reconnaît que son handicap l’a
privé, parfois, de certains plaisirs du
voyage, l’aventure fut avant tout une
succession d’« instants de liberté»
et de partage. «J’ai été très bien ac-
cueilli par les autres équipes. Puis,
une fois en Scandinavie, j’ai été
agréablement surpris par les efforts
réalisés, même dans les petits villa-
ges, pour les personnes handica-
pées. Les gens y sont très chaleu-
reux», commente-t-il, à l’image du pi-

lote de rallye Ari Vatanen, que tous
les participants du raid ont pu ren-
contrer lors d’une réception à l’am-
bassade de France, à Helsinki.

La Norvège, le pays à suivre
en matière d’accessibilité

Citoyen engagé, à Millau, et désor-
mais à Montpellier où il s’est instal-
lé, Gilles Bargoin a mis à profit ce pé-
riple à travers huit pays européens
pour se faire sa propre opinion sur
les bons élèves en matière d’accessi-
bilité. Et sur ce point, la Norvège dis-
pose encore d’une longueur d’avan-
ce sur la France et ses voisins. «Les
critères d’accessibilité là-bas sont
moins “nombreux” que chez nous
mais ils sont nettement mieux res-
pectés. Il y a une explication, pour-
suit-il, en Norvège, les personnes en
charge de faire respecter les lois et
les critères sur l’accessibilité sont

indépendantes, leur poste n’est pas
remis en cause à chaque échéance
électorale. Chez nous, c’est le maire
qui doit faire respecter l’accessibili-
té des lieux publics sur sa commu-
ne. Or, s’il le fait, il se met à dos les
commerçants, pour ne citer qu’eux.
Du coup, s’il veut être réélu, il fait
des choix... ». Sans en dire plus, on
voit très bien ce que Gilles sous-en-
tend, ce à quoi les personnes à mobi-
lité réduite sont encore confrontées
au quotidien. D’où le combat qu’il
mène depuis des années et qu’il en-
tend poursuivre auprès des collecti-
vités pour faire respecter l’égalité
des droits et des chances.
Après plusieurs minutes d’entrevue,
Gilles Bargoin confiait vouloir re-
trouver rapidement un travail, dans
l’informatique. «Je vais consacrer
mon temps à cela lors des prochai-
nes semaines. Il faut aussi que je
trie les 30 heures de film et toutes
les photos que j’ai faites pendant le
voyage. J’ai du boulot ! ».
La sélection de ses meilleurs clichés
servira à illustrer, l’an prochain, une
exposition, qu’il prévoit de présenter
à Millau et dans la région montpellié-
raine. Une exposition qui, à l’image
de son auteur, portera un message
d’humilité et d’espoir, de persévéran-
ce et de courage.

J. B.

Les Mercredis éveil sportif or-
ganisés par la ville de Millau
ont repris depuis le 16 septem-
bre. Le centre de loisirs spor-
tifs, encadré par les éduca-
teurs municipaux, est ouvert à
tous les enfants des écoles pri-
maires publiques et privées de
la ville (du CP au CM2 et clas-
ses Cliss).

Un cocktail d’activités sporti-
ves est proposé aux enfants,
leur permettant ainsi de s’ini-
tier à diverses pratiques physi-
ques et découvrir de nouvel-
les activités sportives.

Ces actions sportives sont
conduites dans le cadre du
programme de lutte contre la
sédentarité et mises en œuvre
par la municipalité, avec le
soutien du programme natio-
nal nutrition santé et du ré-
seau Repop.

Pour participer, rendez-vous à

l’école Beauregard, le mercre-
di de 14 h à 16 h.

Pour toute inscription ou ren-
seignement, s’adresser au ser-
vice des sports, au 16, boule-
vard de l’Ayrolle à Millau.
Tél. 05 65 61 64 69, du lundi
au jeudi, de 8 h à midi et de
14 h à 18 h, le vendredi de 8 h
à midi.

C’est reparti pour
les Mercredis sportifs
Loisirs ❘ Ouverts aux écoliers de primaires.

Gilles Bargoin, handicapé,
avécu la“Nordicwayof life”
Aventure ❘ Millavois de cœur, ce mordu de voyages a réussi un pari fou : participer au mois d’août

au raid Paris-Cap-Nord. 14 000 km plus tard, il revient sur ce road-trip qui force le respect.

■ De passage à Millau la semaine dernière, Gilles Bargoin a retrouvé ses amis et ses adresses préférées, comme ici au Okfe.  V. D.

■ Des activités comme le kayak
au menu de ces après-midis.

MidiLibre midilibre.fr
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